
la même traditioi, ces-. sacrées reliques auzient été décou-.
vertes sur les indicationà miraculeuses d'un hourd-muet,
enfant d'une famille noble, lequel aurait recouvré l'usage
deý la; parole en. s'écriant: 1«Ici est le corps de sainte Aune,
xnè'ie-de là puie et immaculée Vierge Marie." Depuis cett
éçsoqiie, l'église de'SaintL-e-Anne-d'Apt eàt devenuer un lieit
de pèlerinage célèbre; et la Sainte sest toujours montrée
la protectrice fidèle de la ville qui se glorifie de posséder
son tombeau. Fameux par les 'miracles qui s'y sont opérés,
et qùi!attesteýnt de no ùibrýetix et riches-ee-,oto, csc
tuaire fut visité par les. plus illustres pexsonnag-d.- ýE
glisa et du siècle. "«Un jour, dit un. écrivain conteM.p.orain.
c'est Robert de Naples, c'est Louis 'Li et la régente, sfk mère;
c'est la reine Jeanne qui y vient, comme. Mathilde, mettre
aux pieds du pape une partie de, ses Etats. UTne.aut.
fois, 'ce sera Urbain. II qui viendra, demaidert la force de
soulever l'Oucideirit et:die rebonqu érir I&Sépulure &1W Ch4agt;
cJ seioât les Pa:pes exilés des bord1à du ftibre...;. parmi
eux ce sera surtout Urbain V qui, aprà~ avoi .r acheté Avi.
gffonî, àýÉie-udra l1. comment on mérite, à fý.tee dé Y#er*tii-p,
d'être ix«scrit' au livre d'or des saints. Ce sera encore le
jeune* Pierre de Luxembourg,' de la maison de Lorrâine,
quîse- fera- un bonheur d'y Èépandr'é; eôtiiùi u-U. é'idxis, -le
pa-Iîfm'« de son iniioéence àux piedà.-de s7aite Anie '

cç>rbié dante deuis!

Le- ô-tilte7 dé àiX Anne eù àTiWé

Siiitý6 Anne est l'objët d'un culté spiaîlé en. -diïé
lierx -de la;- Belgiqué; m ais sïrtoüt au vilâg« d4 B~i-
telWêr,. à déx±- IieÙes dé- Gýiud Van 'Geàtelf,4 éâei'iýr
ei f-<', dit qùe cette dévotiÔii fthiântâ à- 1'Wnü6e 164,


